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LE MOT 
DE LA PRÉSIDENTE
Françoise Perrin — Présidente de Res Publica

L ’année 2023 a été marquée par des évé-
nements d’importance, notamment la rup-
ture des relations diplomatiques entre la 
France et le Burkina Faso, entraînant des 

défis logistiques pour de nombreuses organisations 
opérant dans le pays. Malgré ces difficultés, Res 
Publica a maintenu son engagement en faveur de 
pratiques respectueuses de l’environnement, de 
l’entrepreneuriat et de l’autosuffisance alimentaire, 
tout en poursuivant ses actions dans des domaines 
clés tels que l’éducation, la santé, la culture, l’envi-
ronnement et l’agriculture.

Cette année, nous avons développé les infrastruc-
tures, en mettant l’accent sur l’éducation. Nous 
avons construit de nouvelles écoles, rénové des 
bâtiments existants et creusé des forages pour 
garantir l’accès à l’eau potable. Ces projets ont 
amélioré les conditions d’apprentissage des élèves 
et le bien-être des enseignants. Au-delà de ces réa-
lisations, ce rapport met en lumière la contribution 
essentielle de tous les membres de l’association 
à la concrétisation des projets stratégiques et au 
bon fonctionnement de l’organisation.

Notre association a 24 ans d’existence !
En ce moment particulier, Res Publica célèbre ses 
24 années d’existence. À cet âge, souvent syno-
nyme de maturité, on acquiert une précieuse expé-
rience et une stabilité nécessaire. C’est également 
le cas pour notre association, qui a su traverser 
ces décennies en se développant, en évoluant et 
en relevant les défis qui se sont présentés.

Le parcours de Res Publica incarne la force de l’en-
gagement, du travail et de la persévérance. Notre 
association a su tisser des liens solides avec ses 
partenaires, défendre des causes justes et contri-
buer de manière significative au bien-être de la 
communauté. Cette étape cruciale de nos 24 ans 
marque la consolidation de notre expérience et de 
notre impact dans la société. Chaque défi surmonté, 
chaque succès remporté ont façonné notre histoire, 
basée sur une réussite collective et un engagement 
constant envers nos valeurs et notre mission. 

Après 24 ans d’existence, ce bilan reflète notre 
parcours et nous encourage à persévérer pour un 
impact toujours plus significatif. Nous considérons 
cet anniversaire comme le prélude à de nouveaux 
accomplissements et à une action toujours plus 
efficace et inspirante pour les années à venir. 

Édito ↓

Je suis heureuse de vous présenter ce rapport d’activités qui 
met en lumière les actions majeures entreprises en 2023 par 
Res Publica en France, au Burkina Faso et à travers le monde. 
Je tiens à exprimer ma profonde gratitude envers les membres 
bénévoles et salariés de notre association, dont le dévouement, 
l’engagement ont contribué au succès de cette année riche en 
accomplissements. 

“  À 24 ans, on atteint 
souvent l’âge de la maturité,  
une période où l’on acquiert 

de l’expérience et de 
la stabilité. C’est le cas 
de Res Publica !  ”
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RES PUBLICA 
24 ANS D’HISTOIRE

1989
Première initiative 
au Liban
Jean-Claude et 
Françoise Perrin 
se sont lancés 
dans l’engagement 
humanitaire en 1989, 
en apportant un 
soutien médical et 
éducatif aux enfants 
affectés par la guerre. 
Jusqu’à présent, 
l’association prend 
en charge les frais 
de scolarité de 
certains étudiants.

1990
L’éducation comme 
levier de développement 
en Afrique
Le couple Perrin a amorcé 
son action en Afrique, 
en soutenant la construction 
de salles de classe au Togo. 
L’éducation est devenue 
la pierre angulaire de son 
action philanthropique sur 
le continent.

1997
Fondation à Lyon 
et expansion 
au Burkina Faso
L’association Res Publica 
a été créée à Lyon en 
1997, plaçant l’accent 
sur le progrès social 
et le développement, 
en établissant ses bases 
au Burkina Faso. Elle agit 
notamment dans les 
communes rurales de 
Nanoro, Pella et Soaw.

2021
Construction 
de la première 
médiathèque 
rurale de Nanoro
Un projet majeur 
offrant un accès à la 
culture, à l’éducation 
et à l’information, 
favorisant les 
échanges et 
événements culturels.

2009-2013
Expansion du réseau éducatif
La construction d’infrastructures 
scolaires a amélioré l’accessibilité 
à l’éducation dans les communautés 
rurales, offrant un enseignement 
de qualité.

2001
Implantation 
renforcée au Burkina 
Faso
Pour intensifier son action 
de développement, 
Res Publica s’est installée 
à Ouagadougou en 
tant qu’ONG, proche 
des communautés 
bénéficiaires et visant 
à renforcer son efficacité 
opérationnelle.

2013-2015
Autonomisation des femmes
Des programmes ont favorisé 
l’émancipation des femmes rurales 
au Burkina Faso en renforçant leur 
rôle et leur autonomie économique.

2015-2018
Initiative environnementale
Res Publica a innové en recyclant 
les déchets plastiques pour 
préserver l’environnement, 
promouvant des pratiques 
durables dans les communautés.

2023-2024
Consolidation des programmes
Res Publica renforce l’éducation, la 
santé, l’agriculture et le soutien aux 
femmes pour améliorer l’accès à 
l’éducation, aux soins de santé et 
promouvoir l’autonomie économique.

2019-2021
Soutien à la petite enfance
Des programmes éducatifs et la 
construction d’écoles maternelles 
ont renforcé les bases de 
l’apprentissage des jeunes enfants 
et promu l’égalité des chances.

2008
Santé et solidarité
Une campagne de dépistage 
de la cataracte est menée 
régulièrement depuis 2008 
par Res Publica, permettant 
des consultations et 
opérations gratuites dans 
13 villages du Boulkiemdé.

2022
construction d’un atelier 
de transformation agricole
Un projet essentiel pour le 
développement des femmes 
rurales, optimisant la transformation 
des produits agricoles.

2009
Promotion de la 
culture à travers 
le cinéma
En lançant le festival 
Cinébrousse en partenariat 
avec Cinébrousse01, 
Res Publica a favorisé les 
échanges et débats sur 
des sujets sociaux grâce 
à la diffusion de films 
en plein air.

2001-2007
Innovations et partenariats
Pendant cette période, Res Publica a mis 
en place un nouveau modèle de partenariat 
public-privé, signant sa première convention 
avec le ministère de l’Éducation burkinabè. 
L’association a également réalisé ses premières 
constructions, incluant des établissements 
scolaires et des bibliothèques, ainsi que sa 
première action dans le domaine agropastoral.

Notre histoire ↓
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LE MOT 
DU DIRECTEUR 
EXÉCUTIF
Salam Ouedraogo
Directeur exécutif de Res Publica au Burkina Faso

C’est dans cette perspective que l’association 
Res Publica, engagée pour le progrès social des 
communautés, a choisi dès ses débuts au Burkina 
Faso en 2001, de concentrer ses efforts sur le 
renforcement du système éducatif dans sa zone 
d’intervention. 

Afin de promouvoir un accès équitable à l’éducation 
pour tous les enfants et de réduire les disparités de 
réussite scolaire entre les zones rurales et urbaines, 
Res Publica continue son soutien aux systèmes 
éducatifs des communes rurales de Nanoro, Soaw 
et Pella. Une attention particulière est accordée à 
la petite enfance (de 3 à 6 ans), en ligne avec les 
objectifs de développement durable des Nations 
Unies qui placent cette phase de vie au cœur de 
leur vision pour le 21ème siècle.

Dans la lignée de nos actions, notre projet de 
construction d’écoles maternelles en milieu rural, 
entamé en 2007, se poursuit avec la création d’une 
cinquième maternelle entièrement équipée, pré-
vue pour la rentrée 2024-2025 dans le village de 
Nazoanga.

Assurer l’indépendance économique 
des populations de notre région
En parallèle du secteur de l’éducation, notre enga-
gement se poursuit dans les domaines de l’agricul-
ture, de la santé et de l’environnement pour garantir 
une prise en charge sanitaire satisfaisante, une sé-
curité alimentaire et promouvoir l’autonomie écono-
mique des populations de notre zone d’intervention.

Face aux défis posés par le terrorisme au Burkina, 
Res Publica demeure convaincue de l’impératif de 
soutenir et de renforcer l’éducation et les initiatives 
visant à promouvoir l’indépendance économique 
des populations. En effet, la lutte contre le terro-
risme requiert une approche qui intègre des efforts 
éducatifs visant à s’attaquer aux racines profondes 
de ce fléau.

Notre approche de développement met en avant 
l’intellectuel, l’économique et la citoyenneté. En par-
tenariat avec les autorités, nos actions transforment 
les communautés que nous soutenons. Nanoro, 
Pella et Soaw ont vu leur population augmenter 
grâce à une meilleure qualité de vie et des services 
essentiels. Cette approche devrait être reproduite 
pour lutter contre la pauvreté.

Je remercie le Dr. Gérard Fournel, ainsi que Fran-
çoise et Jean Claude Perrin, pour leur vision et 
leur dévouement en faveur du progrès social. Leur 
héritage continue d’inspirer nos actions pour un 
avenir meilleur.   

“Il n’est de richesse que d’hommes”, cette maxime éternelle 
met en lumière l’importance de l’humain dans tout processus 
de développement. Pour que cette richesse puisse être plei-
nement exploitée, entretenue et développée, il est impératif 
de garantir des piliers essentiels tels que l’éducation, la santé 
et la sécurité alimentaire.

“  Nous nous engageons dans 
l’éducation, l’agriculture, la santé 
et l’environnement pour soutenir 

les populations et promouvoir 
l’autonomie économique.  ”
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RES PUBLICA EN CHIFFRES

1 - Accompagnements scolaires

Budget 2023 3 - Constructions | rénovations | équipements

4 - Activités agropastorales

2 - Culture

19 037 €
projets France

1 549 € 
projets 

autres pays 

2 204 224 €
projets  

Burkina Faso

Écoles maternelles : 530 enfants

Primaire

Maternelle

Collèges et lycées

Écoles primaires : 19 563 élèves

Collèges et lycées : 2 108 élèves parrainés

Écoles professionnelles : 
171 boursiers 
en formations professionnelles

49 % de filles

23 360 
litres 
de 

dotation
d’huiles 

végétales

8 000 
litres 
de 

dotation
d’huiles 

végétales175 
tonnes 

de 
dotation

de riz

60 
tonnes 

de 
dotation

de riz
19 563 
élèves  

bénéficiaires

6 470 
élèves  

bénéficiaires

84 
écoles  

couvertes

20 
écoles  

couvertes

51 % de filles

53 % de filles

51 % de garçons

49 % de garçons

47 % de garçons

1 
médiathèque

1 847 ha
réhabilités depuis 2010

313
 producteurs formés sur divers thèmes

25 ha
de pois de terre plantés par des femmes à 700 kg/ha

25 ha
 de haricots plantés par des hommes à 850 kg/ha

35 ha
réhabilités 
en 2023

6
parcelles de 

démonstration

 1,75 ha
 de parcelles vitrines emblavées dans 4 villages

455 
abonnés

5 681 
prêts

9 453 
consultations 

de 
livres

4 
bibliothèques

384 
animations

Primaires, collèges et lycées

écoles 
maternelles 
(CEEP) 

15 salles 
de classe

5
17

26

2

2
3

150

185

993

internats pour filles
150 filles bénéficiaires 

chèvres distribuées 
à 50 femmes

forages scolaires 
(dont 8 réalisés en 2023) 

d’huiles de Neem produits 
par 7 coopératives simplifiées 

624

30

401

200

salles de classe  
et blocs administratifs 
(dont 22 réalisés en 2023)

femmes formées en 
techniques de réalisation 
de foyers améliorés

Infrastructures sanitaires 
(dispensaires, maternités) 

Logements de soignants

Dépôts pharmaceutiques

Ambulances 
de brousse

logements d’enseignants construits 
(dont 5 réalisés en 2023)

femmes soutenues/an  
avec des crédits sans intérêts 

7 300 000 CFA 
(11 130 €)
de crédits à taux zéro alloués 
aux associations scolaires

Récupération des terres 
dégradées

Activités Génératrices 
de Revenus (AGR)

Santé

Élèves

Cantines endogènes

Éducation

En chiffres ↓

1 Laboratoire 
d’analyses 
médicales
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NOS
PROJETS
AU
BURKINA
FASO
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Bilan du programme éducatif
de l’année scolaire 2023/2024

↓ Éducation Éducation ↓

Subvention pour les cinq maternelles
Pour favoriser le développement des tout-petits, 
l’association a octroyé des subventions aux Centres 
d’Éveil et d’Éducation Préscolaire (CEEP) afin de 
couvrir 55 % de leurs dépenses, proportionnelle-
ment au nombre d’enfants. Ce soutien démontre 
l’engagement de l’association à favoriser un envi-
ronnement pédagogique propice à l’épanouisse-
ment des tout-petits.

Renforcement des compétences des 
enseignants
Res Publica a investi dans le renforcement des 
compétences des enseignants à travers des stages 
de perfectionnement professionnel. Plus de 500 
enseignants ont bénéficié de cette formation cette 
année. L’objectif étant de promouvoir un encadre-
ment pédagogique de qualité, garantissant ainsi 
une transmission optimale des connaissances.

Soutien à la cantine endogène
La cantine endogène* a été un pilier crucial pour 
le maintien des élèves à l’école en améliorant leur 
alimentation et ainsi leur performances scolaires. 
Les dotations en vivres effectuées par Res Publica 
pour les établissements primaires et secondaires 
ont contribué à garantir un environnement éducatif 
favorable. 

Zoom sur Modeste Zongo,
Directeur du collège 
de Goala

D’Instituteur à Professeur
Né en Côte d’Ivoire, j’ai effectué mes études pri-
maires et mes études secondaires en Côte d’ivoire, 
avant de poursuivre mon cursus scolaire au Burkina 
Faso en 2003. Après être passé par l’université de 
Koudougou, j’ai intégré l’ENEP de Ouahigouya qui 
m’a conduit à être instituteur.

A la suite de ces études, j’ai été affecté à Zawara 
dans la province du Sanguié, puis à Sabou dans 
le Boulkiemdé. En novembre 2015, j’ai été nommé 
directeur du collège de Goala. Au fil des ans, j’ai 
obtenu diverses certifications, passant de profes-
seur de français et d’histoire géographie au collège 
à professeur certifié des collèges et des lycées.

En parallèle de mes fonctions, je m’efforce, aux 
côtés de l’équipe éducative, d’offrir une éducation 
de qualité aux apprenants, visant à former une 
relève compétente et engagée pour l’avenir. L’in-
tervention de Res Publica a grandement facilité 
nos tâches quotidiennes. Grâce à son engagement 
inébranlable depuis plus de deux décennies dans 
les domaines de l’éducation, de la santé et de 
l’agriculture, l’association a contribué à améliorer 
significativement nos résultats.

La dotation en vivres et en fournitures 
de bureau
Res Publica a doté notamment notre établisse-
ment en infrastructures et mobiliers scolaires,  
offrant des salles de classes et un bloc administratif 
bien équipés, soulageant ainsi les contraintes liées 
au manque d’infrastructures. De plus, la dotation 
en vivres de qualité et en fournitures de bureau a 
permis d’améliorer les conditions de vie des ap-
prenants et du personnel éducatif.

Chaque année, Res Publica met en lumière l’un de ses collaborateurs à 
travers la rubrique “Zoom sur...”. Cette initiative consiste à présenter en 
détail le parcours académique et professionnel d’un membre de l’équipe ou 
des partenaires, mettant ainsi en avant leur expertise et leurs compétences 
développées dans le domaine concerné. L’objectif de cette mise en avant 
est de valoriser la contribution des collaborateurs de l’organisation, tout 
en offrant un aperçu approfondi de leur expérience et de leur savoir-faire. 3

CEB* couvertes : 
Nanoro - Pella - 

Soaw

89
écoles

bénéficiaires

26 428 
élèves 

bénéficiaires

235
tonnes de riz 
(dotation des 

cantines scolaires)

Depuis plusieurs décennies, Res Publica s’est engagée 
dans une démarche stratégique visant à dynamiser l’éduca-
tion dans les localités de Nanoro, Pella et Soaw, en mettant 
en place des initiatives ciblées pour améliorer la qualité de 
l’enseignement. Ces initiatives se concentrent aux niveaux 
préscolaire, primaire, post-primaire et secondaire.

Parrainages au post-primaire 
et secondaire
Comme tous les ans, le système de parrainage 
mis en place par Res Publica, permet de renforcer 
l’accès et le suivi des élèves, favorisant ainsi leur 
réussite scolaire. En allégeant les charges finan-
cières des parents, ce dispositif a un impact positif 
sur la scolarisation des élèves bénéficiaires mais 
également sur le taux de scolarisation des élèves 
en général, réduisant ainsi les obstacles socio-éco-
nomiques à l’éducation.

Dotation en fournitures de bureau 
aux partenaires
La fourniture en équipements de bureau et consom-
mables aux partenaires a amélioré les conditions 
de travail de ces derniers, facilitant ainsi la mise en 
œuvre des programmes éducatifs dans les établis-
sements post-primaires et secondaires.

Résultats de l’année scolaire 2023-2024
En 2024, 91 % des élèves ont réussi au Certificat 
d’Études Primaires (contre 85 % en 2023) dans 
notre zone d’intervention. Le taux de réussite au 
BEPC est passé de 45 % en 2023 à 55 % en 
2024. Cependant, les établissements soutenus 
par Res Publica n’ont pas tous donné satisfaction, 
impactant le taux global de réussite. Dans les inter-
nats pour filles, 27 sur 37 ont réussi (72,97 %). À 
Nanoro, le taux de réussite au Bac est de 70,67 %, 
avec des améliorations dans plusieurs établisse-
ments.     

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets - Res Publica

*CEB : Circonscription d’Education de Base 

*La cantine endogène : système qui permet 
aux parents de donner des céréales pour nourrir 
leurs enfants à la cantine scolaire.  

Problèmes liés au manque 
d’enseignants
Face au défi du manque criant de personnel édu-
catif et aux difficultés financières occasionnées par 
les heures supplémentaires, à la charge de l’éta-
blissement, Res Publica s’est engagée à prendre 
en charge le déplacement des professeurs lors 
des cours de vacation. Cette initiative a contribué à 
atténuer les crises potentielles liées à l’insuffisance 
en personnel enseignant.

Je tiens à exprimer ma profonde gratitude envers 
Madame la Présidente de Res Publica et toute son 
équipe pour leur dévouement en faveur d’une édu-
cation de qualité au Burkina Faso, et en particulier 
au collège de Goala. Puissent-ils continuer à œuvrer 
pour le bien-être et la réussite des apprenants et 
du personnel éducatif.

Modeste Zongo
Directeur du CEG de Goala

“  Je m’efforce, aux côtés de l’équipe 
éducative, d’offrir une éducation de 

qualité aux apprenants.”
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À la rencontre de Téné Ouedraogo,
la dynamique directrice 
du centre d’alphabétisation 
REFLECT à Pella

Parcours et rencontre avec Res Publica
« Je suis Téné Ouedraogo, également connue sous 
le nom d’épouse Sore, née en 1972 à Daboala et 
résidant à Pella, mais mes racines proviennent du 
village de Kirguilounga. Après avoir obtenu mon 
Certificat d’Etude Primaire (CEP) à l’école primaire 
de Godo, j’ai pris soin de mes cinq enfants avec 
dévouement. 

En 2009, j’ai fait la rencontre de l’association Res 
Publica lors d’une session de formation sur la 
transformation des tomates en purée à Nanoro. 
Cette expérience a marqué le début d’une collabo-
ration fructueuse avec Res Publica, qui m’a ouvert 
les portes à de nombreuses opportunités et m’a 
apporté un soutien inestimable. En 2010-2011, 
grâce à la générosité des parents d’élèves, j’ai eu 
le privilège de partager des contes et légendes 
dans les écoles bilingues de Pella B et de Boulpon. 
En 2012, ma sélection pour une formation en alpha-
bétisation *REFLECT en vue d’encadrer le centre 
alpha de Pella B a marqué un tournant dans ma 
vie. Depuis lors, j’ai activement participé à l’alpha-
bétisation, notamment dans le centre de l’école 
de Nabzinigma.

Téné Ouedraogo, véritable passionnée d’éducation et de dévelop-
pement social, est le pilier du centre d’alphabétisation REFLECT de 
Pella. Sa mission ? Offrir à sa communauté les clés de la lecture, de 
l’écriture et du calcul en langue Mooré pour qu’elle puisse s’épanouir  
pleinement. Pédagogue, Téné a acquis un solide bagage éducatif, lui 
permettant d’adapter ses méthodes aux besoins de chaque apprenante.  

Je suis reconnaissante envers Res Publica pour les 
formations REFLECT et les formations techniques 
spécifiques qui m’ont été offertes dans le cadre 
du programme d’alphabétisation. Ces formations 
m’ont permis de développer un esprit critique 
et une passion pour le travail bien fait, ce qui a 
impacté positivement tous les aspects de ma vie 
au cours des douze dernières années. De plus, 
grâce au projet d’élevage du volet agropastoral de 
Res Publica, je suis aujourd’hui propriétaire d’une 
bergerie de caprins.

Actuellement, Volontaire pour la Défense de la 
Patrie (VDP) depuis mai 2023, facilitatrice et éle-
veuse de petits ruminants, je dois ma réussite à 
Res Publica. Sans leur accompagnement, leurs 
formations et leurs projets, je ne serais pas là où 
je suis aujourd’hui. Je souhaite une longue vie à 
Madame Françoise Perrin et à toute l’équipe de 
Res Publica pour leur engagement et les bienfaits 
qu’ils apportent à la communauté ».

Propos recueillis par Eugénie Toubanga 
Animatrice chez Res Publica

↓ Éducation Éducation ↓

* L’approche REFLECT vise la participation de tous, 
y compris les personnes moins alphabétisées, dans 
la discussion, l’analyse et la prise de décision sur 
des enjeux importants de leur vie.

Partenariat avec l’association « Petit à Petit » :
Bilan des actions 2023

A insi, dès la rentrée suivante, le nombre 
d’élèves par classe est réduit à 50, un 
véritable luxe au Burkina Faso ! Ces vil-
lages auront désormais suffisamment 

d’espace pour accueillir tous les enfants en CP, 
un rêve devenu réalité ! 

Des bourses d’excellences pour booster 
les meilleurs élèves
Dans nos 68 écoles du département rural, les 
enfants des villages se forment. Les plus méri-
tants sont récompensés chaque année lors de 
notre Cérémonie d’Excellence, une tradition de 
près de 20 ans. Nous recherchons chaque année 
les lauréats de quatre ans pour vérifier leur niveau. 
S’ils ont réussi leur BEPC et que leurs parents le 
désirent, nous prenons en charge leurs frais de 
scolarité à Bobo-Dioulasso dans notre programme 
d’accompagnement vers la réussite éducative et 
professionnelle.

Les bourses de Res Publica offrent aux élèves une 
indépendance financière en les aidant à couvrir 
leurs dépenses personnelles. L’argent est versé sur 
un portefeuille électronique sécurisé. Les 100  000 F 
CFA par an (150 €) couvrent les frais de transport, 
l’achat de données mobiles pour accéder aux 
ressources éducatives en ligne et les supports 
de cours. Les élèves apprennent ainsi à gérer un 
budget.

PETIT À PETIT répond aux besoins des élèves en 
offrant soutien pour le logement, aide alimentaire, 
lampes solaires, et espace de travail collectif les 
weekends. Considérés comme les “mamans de 
la ville”, nous sommes disponibles pour écouter 
et coacher les élèves, jusqu’à les aider avec des 
compléments alimentaires pendant leurs examens 
finaux.

68
écoles

couvertes

120 000
bénéficiaires

L’équipe de PETIT À PETIT est ravie de vous informer que l’in-
fluence bénéfique de Res Publica s’étend jusqu’au Far West 
de la région de Bobo-Dioulasso. Dans notre brousse de Karan-
gasso-Vigué, de nouvelles salles de classe germent réguliè-
rement, avec une école primaire complète qui sort de terre 
chaque année. Nous intervenons en urgence en construisant 
de nouvelles structures dans les villages où les classes exis-
tantes sont surchargées, avec plus de 100 élèves par classe.

Aider les étudiants à s’équiper en 
ordinateurs portables
Res Publica offre une subvention pour les étudiants 
qui couvre plus de la moitié du coût d’un nouvel 
ordinateur. Trois étudiants en ont bénéficié cette 
année, ce qui a amélioré grandement leur vie. Le 
renforcement de l’esprit d’équipe associatif se fait 
lors de sorties éducatives et touristiques et lors des 
visites de l’équipe Res Publica à Bobo-Dioulasso, 
montrant la complémentarité entre nos deux asso-
ciations pour un avenir prometteur pour les jeunes 
ruraux talentueux.

Au nom de tous les bénéficiaires, nous remercions 
Res Publica pour son soutien. Sa générosité ren-
force notre détermination à œuvrer pour le bien 
commun et à viser haut. Nous espérons les égaler 
un jour.

Sophie Danis et Catherine Schadelle
Fondatrices de l’association Petit à Petit

“  Res Publica offre une subvention 
couvrant plus de la moitié du coût d’un 
nouvel ordinateur aux étudiants. ”

“  Les formations REFLECT 
m’ont permis de développer un 
esprit critique et une passion 
pour le travail bien fait.  ”
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“  FA.S.SOL a réalisé plusieurs 
projets, facilitant l’accès à l’eau et 

l’autonomisation des femmes  ”

Soutien à une éducation de qualité
Bilan 2023 de l’association 
FA.S.SOL

L ’objectif de cette association est d’apporter 
une aide significative aux populations du 
Burkina Faso, en se concentrant princi-
palement sur la ville de Niangoloko à la 

frontière avec la Côte d’Ivoire, où les besoins étaient 
grands et où aucune autre association européenne 
n’intervenait.

Le travail de FA.S.SOL s’est concentré sur la réali-
sation de divers projets, tels que la construction de 
salles de classe, l’installation d’équipements, la réa-
lisation de forages pour l’accès à l’eau potable. Ces 
réalisations ont eu un impact concret sur la vie des 
habitants, en permettant notamment aux enfants 
d’avoir accès à l’éducation et à l’eau potable, ainsi 
qu’aux femmes de générer des revenus. Le parte-
nariat avec une association locale a été essentiel 
pour la réussite de ces projets, renforçant ainsi 
l’impact positif sur la communauté.

La citation de Sénèque, « Ce n’est pas parce que les choses sont difficiles 
que nous n’osons pas, c’est parce que nous n’osons pas qu’elles sont 
difficiles », reflète parfaitement l’état d’esprit de l’association Faso Sport 
Solidarité (FA.S.SOL) et de sa présidente, engagée depuis la création de 
l’organisation en 2006. 

Réalisation de salles de classe et de 
forages pour accès à l’eau potable…
L’aide précieuse de Res Publica, débutée en 2018, 
a été déterminante pour la concrétisation des 
actions de FA.S.SOL. Grâce à un soutien financier 
conséquent, FA.S.SOL a pu réaliser des projets qui 
ont eu un réel impact sur la vie des habitants de 
Niangoloko. La présence de Res Publica sur le ter-
rain a permis de mieux cibler les besoins locaux et 
d’assurer la bonne réalisation des projets financés.

Améliorer l’accès à l’eau potable dans 
la région
Le prochain projet de l’association est la construc-
tion d’un château d’eau à la garderie de Niango-
loko, une initiative qui contribuera à améliorer l’ac-
cès à l’eau potable dans la région. L’engagement 
et la détermination de l’association, combinés au 
soutien de Res Publica, sont essentiels pour la 
concrétisation de ces actions humanitaires et soli-
daires. L’engagement envers les populations vul-
nérables du Burkina Faso est au cœur de l’action 
de FA.S.SOL, et chaque avancée dans les projets 
réalisés apporte une immense satisfaction à toute 
l’équipe impliquée dans cette noble cause.

Marie Claude Garza
Présidente de FA.S.SOL

24000 €
de subvention 

Res Publica

Éducation ↓

“  Aïda est chargée d’animer et de 
coordonner la vie des écoles primaires dans 

la zone d’intervention  ”

Portrait de Aïda Kelegwindé Kaboré,
Animatrice chez Res Publica

A près l’obtention de son diplôme, elle a 
occupé divers postes, notamment en 
comptabilité, et s’est investie en tant 
qu’animatrice auprès des jeunes âgés 

de 18 à 24 ans, en particulier sur les questions de 
santé sexuelle et reproductive. Cette expérience lui 
a permis de développer un large éventail de com-
pétences, notamment dans l’animation de confé-
rences, la modération de débats thématiques avec 
les jeunes ainsi que le plaidoyer en faveur des lois 
relatives à la santé sexuelle et reproductive.

Ses débuts chez Res Publica
En mai 2022, Aïda rejoint l’équipe de Res Publica 
en tant qu’animatrice de l’éducation dans la zone 
de Nanoro. Sous la supervision du responsable 
de l’éducation, elle est chargée, entre autres mis-
sions, d’animer et de coordonner la vie des écoles 
primaires dans la zone d’intervention, de suivre et 
de transmettre les bulletins de notes trimestriels 
des élèves du secondaire, de superviser les jeunes 
filles résidant à l’internat ou les femmes inscrites 
au centre d’alphabétisation.

Aïda Kelegwindé Kaboré, née le 30 novembre 1995, exerce 
en tant qu’animatrice au sein de Res Publica depuis 2022. 
Elle détient une licence en Techniques Comptables et 
Financières obtenue à l’université Aube Nouvelle (ancien-
nement ISIG International) en 2018.

De la poésie et des pièces de théâtre 
pour développer la confiance en soi
L’objectif de la mission de Aïda est de stimuler 
l’enthousiasme des jeunes, en particulier des filles 
et des femmes en milieu rural, afin de surmonter 
les obstacles qui entravent la réalisation de leurs 
projets, tout en renforçant leur confiance et leur 
dignité. Pour ce faire, des activités telles que des 
séances de poésie et des pièces de théâtre abor-
dant divers thèmes sont organisées, permettant 
non seulement la transmission de messages, mais 
également le développement de la confiance en 
soi des participants.

En outre, les jeunes détiennent souvent une connais-
sance directe de questions auxquelles les adultes 
n’ont pas accès. Leur compréhension approfondie 
des problèmes auxquels ils sont confrontés leur 
permet d’offrir de nouvelles idées et des solutions 
alternatives. Aïda aspire à instaurer une relation édu-
cative personnalisée basée sur la confiance avec 
ces jeunes, favorisant ainsi des échanges francs 
et directs pour contribuer au développement local 
en encourageant une participation effective des 
citoyens, principe fondamental de Res Publica.

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets - Res Publica
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Valorisation des déchets à Nanoro :
Une activité lucrative pour 
les organisations féminines

Nanoro : initiation d’une « journée de salubrité »
pour promouvoir l’abandon 
des sacs plastiques

Portrait de Madame Fati Guiguemdé, 
membre de la coopérative Woagwendé 
de Nanoro
Madame Fati Guiguemdé, membre active de la coo-
pérative Woagwendé de Nanoro, a joué un rôle 
essentiel depuis le début du projet de valorisation 
des déchets. Elle a suivi une formation, aux côtés 
de 60 autres femmes, pour apprendre à reconnaître 
les plastiques à collecter. Seuls les sachets en PET 
(polyéthylène) sont acceptés pour la transformation, 
et d’autres femmes ont suivi son exemple.

Fati se consacre quotidiennement à la collecte des 
déchets plastiques, sauf le dimanche et en sai-
son d’hivernage, période occupée par les travaux 
champêtres. Elle part de chez elle avec un grand 
sac vide et passe 5 heures le matin et 2 heures le 
soir à ramasser les sachets plastiques. À la fin de 
la journée, elle stocke sa récolte dans une maison 
vide ou un hangar pour la protéger du soleil.

L eur présence dans les rues, les cours et 
même jusque dans les arbres constitue 
une menace pour l’environnement et la 
santé des animaux, pouvant entraîner des 

conséquences fatales. En juillet 2023, une initiative 
remarquable a été lancée par Res Publica en parte-
nariat avec les coopératives des villages de Sibago 
et de Nabpoungtanga. Une journée dédiée à la 
salubrité publique a été organisée à Nanoro, ciblant 
des zones clés telles que l’école C, la maternelle 
et les bureaux de Res Publica. Cette journée de 
sensibilisation s’est conclue par un repas convivial, 
renforçant ainsi les liens communautaires.

Les résultats prometteurs de cette 
initiative incitent à poursuivre dans 
cette voie
En février 2024, les associations Eco Génération, 
Res Publica et Yamba D plastique ont uni leurs 
efforts pour sensibiliser la population de manière 
ludique et éducative. Des équipements tels que 
des gants et des grands sacs poubelles ont été 
distribués symboliquement pour inciter à la collecte 
des déchets dans les rues. En un laps de temps 
de 26 minutes, pas moins de 715 kg de déchets 
ont été ramassés. La journée s’est clôturée par un 
concours de pétanque, combinant ainsi sensibili-
sation et divertissement.

Depuis 2018, la coopérative Yamba D-Plastique, basée à Nanoro, s’est lan-
cée dans la fabrication de tables - bancs en sachets plastiques recyclés. 
Son premier partenaire, Res Publica, a décidé d’équiper toutes ses écoles 
avec ce mobilier. En plus de contribuer positivement à l’assainissement 
et à la lutte contre la déforestation, la collecte de déchets plastiques 
constitue une source de revenus non négligeable pour les coopératives 
féminines encadrées par Res Publica. 

Au Burkina Faso l’utilisation des sacs plastiques persiste à 
grande échelle dans tout le pays. Cette situation soulève de 
sérieuses préoccupations en termes de propreté et d’hygiène 
publiques. Des efforts considérables sont déployés pour sensi-
biliser la population, en particulier les jeunes de Nanoro et sur 
l’urgence de bannir ces sacs plastiques des espaces publics.

7 835 kg de déchets collectés 
en 2023 à Nanoro !
Le responsable de la coopérative Yamba D, Ali 
Dermé, communique avec Amélie, responsable des 
activités génératrices de revenus (AGR) chez Res 
Publica, pour organiser une date de pesée. Les 
femmes se rendent ensuite sur le lieu de pesée 
avec leur chargement, les sacs pouvant atteindre 
25 kg. Chaque kilo de déchets est rémunéré à hau-
teur de 100 FCFA.

Fati est ravie de cette activité qu’elle considère 
lucrative. En 2023, elle a ainsi gagné 73 000 FCFA 
(110€), lui permettant d’acheter un vélo pour l’un de 
ses enfants et de financer la scolarisation de trois 
enfants en primaire et un en secondaire. En 2023, 
un total de 7 835 kg de déchets a été collectés à 
Nanoro, générant ainsi 783 500 FCFA (1 200€) 
pour la communauté.

Anne Marie Berger
Responsable bénévole des activités  
agropastorales

Yamda D, représenté par Ali Dermé, a saisi cette 
occasion pour exposer divers prototypes réalisés 
à partir de déchets plastiques, tels que des contai-
ners-poubelles, des bancs, des étagères et des 
bacs pour une agriculture hors-sol. Grâce au sou-
tien de Res Publica, un exemple de culture hors-sol 
(tomates, salades) a été mis en place à l’école 
C de Nanoro, supervisé par Monsieur Tamou, le 
directeur. En cas de résultats encourageants, cette 
initiative pourrait ouvrir la voie à des partenariats 
similaires avec d’autres établissements scolaires, 
promouvant ainsi des pratiques durables et res-
ponsables.

Anne Marie Berger
Responsable bénévole des activités  
agropastorales

60
femmes formées

7 835 kg
 de déchets 
collectés/an

1 200 €
de revenus/an

1
journée/an

700 kg
 ramassé/jour

“  Chaque kilo  
de déchet est rémunéré  
à hauteur de 100 FCFA.  ” “  En cas de résultats concluants, 

cette initiative pourrait être reproduite 
dans d’autres établissements scolaires.  ”

Environnement ↓
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Inauguration de la nouvelle 
maternité de Nanoro

Bilan 2023 du Centre Médical de Nanoro :
Amélioration des services 
de santé maternelle et infantile

C ette construction a permis de libérer 
trois salles dans l’ancien bâtiment dédié 
maintenant aux consultations postna-
tales, aux soins des nourrissons en 

bonne santé et à la planification familiale. De plus, la 
construction d’un hall de vaccination attenant vient 
renforcer les capacités de la maternité en offrant 
des services de vaccination et de consultations 
dédiés aux nourrissons.

Un total de 10 agents, comprenant 8 sage-femmes/
maïeuticiens et 2 accoucheuses, ont été affectés 
au sein de ce nouveau service de maternité. Leur 
présence assure un suivi personnalisé et de qualité 
pour les patientes et les nouveau-nés, garantissant 
ainsi des soins maternels accessibles et de haut 
niveau. Les résultats obtenus en 2023 témoignent 
de l’engagement et de la détermination de toute 
l’équipe à offrir des services de santé maternelle 
exemplaires. L’initiative de Res Publica en faveur de 
l’amélioration de l’accessibilité aux soins de santé 
maternelle en milieu rural, contribue à renforcer le 
système de santé local et à assurer des services 
de qualité essentiels pour les femmes et les nou-
veau-nés de la région de Nanoro.

E n fixant des objectifs ambitieux pour 
2024, le Centre vise à renforcer ses 
services de santé maternelle et infantile. 
Ces objectifs incluent l’augmentation des 

accouchements assistés, une couverture prénatale 
de 95%, un taux d’achèvement de consultation pré-
natale de 90%, et une couverture postnatale de 
90%. Des initiatives sont également en place pour 
augmenter la couverture de consultation pour nour-
rissons à 95%, dépasser une couverture VAT2+ de 
100%, accroître le taux d’acceptation de la planifica-
tion familiale à 50%, et atteindre un taux d’utilisation 
de la Prévention de la Transmission Mère-Enfant 
(*PTME) de 100%.

Grâce à l’inauguration d’un nouveau bâtiment de 
maternité en novembre 2023, des progrès signi-
ficatifs sont déjà visibles en terme d’accueil, de 
prise en charge et de suivi des femmes et des 
nouveaux-nés.

Des sensibilisations ciblées pour 
promouvoir la santé maternelle 
et infantile
Malgré ces avancées, des défis persistent comme 
l’accès continu à l’eau et l’électricité, essentiels pour 
le bon fonctionnement des services de santé. La 
sensibilisation dans les villages reculés reste un 
enjeu majeur pour encourager les consultations 
prénatales précoces et assurer un suivi adéquat 
des femmes enceintes. L’unité dédiée aux tests VIH, 
syphilis et hépatites virales joue un rôle crucial dans 
la prévention de la transmission de ces infections 
de la mère à l’enfant.

L’inauguration en février 2024 du nouveau bâtiment de la maternité de Nanoro, 
financé par Res Publica et équipé par l’association EMEJ*, représente une 
avancée dans l’amélioration des services de santé maternelle en zone rurale. 
Ce nouvel édifice a été conçu pour répondre aux besoins croissants de la 
population locale en matière de santé maternelle, en offrant un environne-
ment propice à l’accueil et à la prise en charge des patientes.. 

En 2023, le Centre Médical de Nanoro a marqué des points avec 
une augmentation des accouchements assistés par du per-
sonnel qualifié et des consultations prénatales. Les efforts 
déployés pour augmenter la couverture vaccinale Anti Téta-
nique deuxième dose (*VAT2+) chez les femmes enceintes 
reflètent l’engagement du centre à assurer des accouchements 
plus sûrs. Cependant, le faible taux d’acceptation de la pla-
nification familiale (5,73%) met en lumière un besoin urgent 
d’améliorer l’accès à ces services essentiels.

Une augmentation du taux 
de couverture vaccinale chez 
les nourrissons en 2023
Les efforts déployés se traduisent par une augmen-
tation significative du taux de couverture vaccinale 
chez les nourrissons, passant de 70% en 2022 à 
85% en 2023. De même, la mise en place d’un 
service de planification familiale a permis de réduire 
de 15% le taux de grossesses non désirées dans 
la même période, démontrant ainsi l’impact positif 
des actions menées par l’équipe de la maternité.

Les témoignages des patientes soulignent l’écoute 
attentive et l’expertise des professionnels de santé, 
créant un environnement propice à la confiance 
et au bien-être. Cela contribue non seulement au 
bien-être des mères et des nouveau-nés, mais a 
également un impact positif sur le développement 
durable de la région.

En consolidant les services de santé locaux, Res 
Publica s’affirme comme un acteur clé dans l’amé-
lioration des conditions de vie des communautés 
rurales. Les investissements dans la santé mater-
nelle et infantile ont donné des résultats significatifs, 
avec une amélioration notable des indicateurs de 
santé maternelle, comme le taux de mortalité mater-
nelle et le recours aux accouchements assistés par 
du personnel qualifié.

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets – Res Publica

Pour assurer un bon fonctionnement malgré ces 
défis, des mesures telles que la sensibilisation de la 
population locale et des campagnes d’information 
sont mises en place régulièrement. L’association 
Res Publica continue de travailler pour relever ces 
défis et améliorer la qualité des soins maternels et 
infantiles à Nanoro.

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets – Res Publica

1
Dispensaire

1
maternité

1
Hall de 

vaccination

1
Laboratoire

816
consultations 

prénatales

468
 accouchements

“  Ce nouvel édifice a été conçu 
pour répondre aux besoins croissants 
de la population locale en matière 
de santé maternelle.  ” “  Le Centre Médical de Nanoro 

a réalisé des progrès significatifs 
en 2024, avec une augmentation 
des accouchements normaux et des 
consultations postnatales.  ”

Santé ↓

*VTA2+ = Vaccin Anti Tétanique deuxième dose (VAT2+) 
* PTME = Prévention de la Transmission Mère-Enfant*EMEJ: Entraide Médicale Eugène Jamot
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Un partenariat fructueux 
entre Lectures Plurielles 
& Res Publica 

Projet Ciné-collège :
des films et des débats théâtralisés 
pour divertir et instruire les élèves

C e festival est unique en France car il est 
le seul à fonctionner de façon collabo-
rative. Les 15 primo-romanciers franco-
phones invités lors de chaque édition 

du Festival sont choisis par plus de 3200 lecteurs, 
répartis dans une cinquantaine de comités en 
France et dans le monde.

Ces lecteurs sont collégiens, lycéens, étudiants, 
actifs ou retraités. Tous amateurs de lectures et de 
découvertes. Ils peuvent lire tout au long de l’année 
une soixantaine de titres, présélectionnés parmi les 
250 parutions reçues par Lectures Plurielles, en 
format papier ou numérique, et font leur choix par 
un vote final en élisant 15 lauréats.

Depuis de nombreuses années, un comité de 
lycéens de Ouahigouya épaulé par un bibliothé-
caire et des enseignants adhère à ce projet. Une 
sélection de premiers romans est achetée par l’as-
sociation Chambéry Solidarité Internationale (CSI) 
et envoyée à Ouahigouya auprès des lycéens. 

Mise en place d’un Comité de lecture 
à la médiathèque de Nanoro
Au cours de l’automne 2023, nous avons proposé 
à Res Publica d’étoffer ces liens littéraires avec le 
Burkina en imaginant, avec Lectures Plurielles, la 
création d’un comité de lecture au sein de la toute 
nouvelle médiathèque de Nanoro. Une rencontre 
a donc été organisée à Lyon le 21 novembre, en 
présence de Christiane Fournel et Mamadou Seck 
pour Res Publica et d’Olivia Benoist-Bombled et 
Daniela Farail pour Lectures Plurielles. Membre des 
deux associations, j’ai fait le lien.

F ace aux maux sociaux qui affectent l’en-
vironnement scolaire, tels que les gros-
sesses en milieu scolaire, l’excision, le 
mariage forcé, les maladies sexuellement 

transmissibles, le travail des enfants dans les sites 
miniers, les impacts des réseaux sociaux sur la 
jeunesse et la délinquance juvénile, ces projections 
jouent un rôle crucial en attirant l’attention de la 
jeunesse en général, et en particulier des élèves 
qui représentent 80% de l’audience visée.

Actions 2023
Pour l’année 2023, le film “Rentrée impossible” du 
Camerounais SIMO Kamdem Fabiola, abordant les 
conséquences des grossesses en milieu scolaire, a 
été diffusé dans les internats et les collèges, suivis 
de débats avec les élèves. Dans les établissements 
secondaires, le film “The Fisherman’s Diary”, du 
réalisateur sud-africain Malala Yousafzai, a été 
projeté pour sensibiliser sur l’éducation des filles 
face aux traditions dans certaines régions d’Afrique.

Pour les débats théâtralisés organisés dans les 
internats de filles, la troupe théâtrale “La Parole” 
de Lambert Zabré, venue spécialement de Ouaga-
dougou, a présenté une pièce et réalisé trois  
représentations pour échanger avec les filles des 
trois internats de Res Publica, notamment sur les 
conséquences de l’utilisation des téléphones por-
tables pendant l’année scolaire.

En somme, l’objectif global de Ciné-collège est de 
divertir et sensibiliser les élèves des zones rurales, 
en particulier les filles des internats, pour les aider 
à développer un esprit ouvert et critique. En plus 
de ces activités, le projet vise à élargir la vision 
des jeunes, à leur faire découvrir d’autres cultures 
et modes de vie, et à leur inculquer des valeurs 
telles que le patriotisme, le civisme et le courage 
face aux défis de la vie. 

Issoufou Bado
Bibliothécaire - Res Publica

Lectures Plurielles, association fondée à Chambéry 
en 1992, est devenue une référence internationale 
avec des liens forts avec le Burkina Faso. Elle organise 
notamment le Festival du Premier roman de Chambéry, 
qui a célébré sa trente-septième édition en mai 2024.

Le projet “Ciné-collège” se distingue par ses activités cinématographiques 
de sensibilisation auprès des élèves en milieu rural. En 2023, ces activi-
tés se sont concentrées principalement sur les projections de films de 
sensibilisation et les débats théâtralisés organisés dans les collèges, 
lycées et internats de la zone d’intervention de Res Publica.

Au moment de cette rencontre, fort appréciée des 
deux côtés, la saison de lecture était déjà bien enta-
mée et nous décidons conjointement de proposer 
un seul ouvrage en lecture : Le chemin de Pauline 
écrit par Julie Bonnie, marraine de l’édition 2024 du 
Festival du premier roman. Plusieurs exemplaires de 
ce livre (qui n’est donc pas un premier roman) sont 
achetés dans la foulée par Res Publica.Christiane et 
Mamadou profitent d’un séjour au Burkina peu de 
temps après pour présenter le projet à Bado Issou-
fou, responsable de la médiathèque de Nanoro, 
apporter les livres, organiser deux comités de lec-
ture et fixer un calendrier de rencontres.

Contrairement à ce qui avait été envisagé lors de 
la réunion, il n’a pas été possible d’organiser une 
visio entre les lecteurs de Nanoro et Julie Bonnie 
pendant le festival, mais nous avons pu écouter et 
voir les lycéens à deux reprises, lesquels nous ont 
confié leurs impressions fort intéressantes sur ce 
roman d’apprentissage. Ils devraient correspondre 
avec elle pour lui poser quelques questions aux-
quelles elle s’est engagée à répondre.

Ce projet est donc encore en construction. L’objectif 
pour la prochaine saison est d’envoyer à Nanoro 
plusieurs premiers romans en sélection pour le Fes-
tival 2025, d’étoffer sur place un comité de lecteurs 
réguliers qui aura le même droit de vote que tout 
comité déjà existant et, in fine, de prévoir une visio 
avec un des futurs lauréats.

Isabelle Faure-Doudet
Cinébrousse / Lectures plurielles

4
projections 
de films/an

3
 débats 

théâtralisés/an

500
bénéficiaires

“  Un Comité de lecture sera créé 
à la médiathèque de Nanoro pour 
le Festival du Premier Roman de 
Chambéry. Des premiers romans sont 
envoyés pour le Festival 2025.  ”

“  L’objectif global 
de Ciné‑collège est de divertir 
et sensibiliser les élèves  
des zones rurales, en particulier 
les filles des internats.  ”

Culture ↓
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“  Par son amour 
de la lecture, il incarne 
l’esprit de la médiathèque, 
un lieu de partage 
et d’apprentissage.  ”

Portrait d’Etienne Wambi Kafando,
Le passionné de lecture 
de la médiathèque de Nanoro

P ar sa présence assidue et sa passion 
pour la lecture, Etienne incarne à lui seul 
l’esprit même de la médiathèque : un lieu 
qui célèbre la curiosité, l’apprentissage 

et le partage. Son engouement pour les livres est 
tellement captivant qu’il incite les autres visiteurs de 
la bibliothèque à découvrir de nouveaux horizons 
culturels.

Le parcours académique et professionnel d’Etienne 
Kafando reflète son dévouement envers l’éducation 
et la culture. Ayant débuté sa carrière en tant qu’ins-
tituteur, il a progressé dans le domaine de l’ensei-
gnement et de l’administration jusqu’à l’école Natio-
nale d’Administration et de Magistrature (ENAM), se 
distinguant par son excellence et son engagement 
au service de l’intérêt public. Sa retraite en 2012 lui 
a permis de se consacrer à l’agriculture, à l’élevage 
et au jardinage à Nanoro, tout en maintenant sa 
passion pour la lecture et en s’investissant dans la 
médiathèque locale.

Etienne Wambi Kafando se distingue par sa passion pour la 
littérature et son désir constant de savoir. Il lit beaucoup et sa 
curiosité le pousse à découvrir de nouveaux auteurs et œuvres 
littéraires. A cet effet, il se rend chaque jour à la médiathèque 
de Nanoro, arpentant les rayons à la recherche de nouveaux 
ouvrages à dévorer.

Mettre en place une boîte à suggestions 
afin d’améliorer les services de la 
médiathèque
Observateur averti, Etienne reconnaît l’importance 
de la culture et de la lecture pour l’épanouissement 
de la communauté locale. Soucieux d’améliorer 
les services de la médiathèque, Etienne propose 
la mise en place d’une boîte à suggestions pour 
recueillir les besoins des usagers et rendre l’espace 
encore plus accueillant et enrichissant pour tous.

Issoufou Bado
Responsable de la médiathèque de Nanoro

Focus sur Harouna Tapsoba,
Le meneur de la troupe 
artistique “Nong-Taaba 
de Nanoro”

G râce à sa formation en musique ins-
trumentale, Harouna a développé les 
compétences nécessaires pour offrir 
aux enfants un espace d’apprentissage 

diversifié. Les performances de la troupe intègrent 
une dimension socio-culturelle qui sensibilise, édu-
que et enchante le public, tout en mettant en valeur 
le patrimoine culturel local. Soutenue financièrement 
par Res Publica, la troupe peut confectionner des 
costumes de qualité, acquérir du matériel pour ses 
représentations et disposer des moyens de trans-
port pour se produire :

Biographie 
Harouna Tapsoba, né le 31 décembre 1984 à Bab-
do (Saponé) au Burkina Faso, est un éducateur 
certifié de la Petite Enfance. Titulaire d’une Licence 
en Sociologie de l’Université Joseph Ki-Zerbo à 
Ouagadougou, il se distingue par sa passion pré-
coce pour l’art et la culture, ayant été membre d’une 
troupe villageoise de 1995 à 2006. Maîtrisant le 
mooré et le français, il est reconnu pour son enga-
gement envers la jeunesse.

Harouna Tapsoba, surnommé affectueusement “Tonton Tapsoba”, est un éducateur 
passionné par les activités socio-culturelles et artistiques, qui puise son inspira-
tion dans son enfance au sein d’une troupe villageoise. Sa démarche va au-delà 
de l’éducation traditionnelle, visant à valoriser et promouvoir les talents artis-
tiques et culturels des jeunes. La création de la troupe “Nong-Taaba de Nanoro” 
avec les enfants du CEEP de Nanoro illustre parfaitement cet engagement.

Début à la maternelle  
et au sein de la troupe 
Après sa formation à *l’INFTS de Gaoua, Harouna 
devient Educateur de Jeunes Enfants et débute à 
la maternelle de Nanoro en 2016. En 2018, il crée 
la troupe artistique avec les jeunes de l’école, qui 
s’est consolidée en 2019 en accueillant des élèves 
de l’école primaire Nanoro C. La troupe, comptant 
une cinquantaine de jeunes, a participé à divers 
événements culturels, dont le Festival International 
de Danse Traditionnelle de Sabou.

Impact sur les enfants  
et sur la population 
La troupe a un impact positif sur les enfants, favori-
sant leur épanouissement, leur socialisation et leur 
estime de soi. Pour la population, elle est un lieu 
de rassemblement et de partage, entraînant joie 
et émerveillement. Les spectacles sensibilisent sur 
la culture locale et ont permis d’aider des élèves 
défavorisés.

Perspectives
 Les projets futurs incluent le recrutement et la 
formation de jeunes acteurs, l’acquisition d’un 
moyen de transport adapté, l’organisation de ren-
contres culturelles d’envergure, la participation à 
des compétitions nationales et internationales, la 
recherche de partenariats et la construction d’un 
centre culturel pour préserver et valoriser les pra-
tiques culturelles.

Issoufou Bado
Responsable de la médiathèque de Nanoro

1715
ouvrages

886
prêts de livres

1 000
consultations

19
animations

* INFTS : Institut National de 
Formation en Travail Social

“  La troupe a un impact 
positif sur les enfants en favorisant 
leur épanouissement.  ”
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↓ Activités agropastorales

Bilan
de la Campagne agricole 2023

L’intégration de nouvelles 
cultures agricoles pour 
diversifier l’alimentation

D ans l’aperçu de la campagne agricole 
2023, lancée tardivement en raison de 
l’insuffisance des pluies, les producteurs 
ont semé en juin-juillet. Les premières 

opérations culturales ont eu lieu en juillet pour les 
céréales et mi-août pour les légumineuses, suivies 
de la fertilisation minérale. Les conditions pluvio-
métriques capricieuses ont retardé les activités et 
entraîné une baisse des rendements.

Situation des parcelles vitrines
Des parcelles vitrines, avec une superficie de près 
de deux hectares, ont été implantées dans quatre 
villages avec des cultures de sorgho et de riz plu-
vial strict. Une visite commentée a été organisée 
en octobre 2023 sur ces lieux aménagés. Elle a 
permis de présenter les techniques de récupération 
des terres dégradées à plus de 300 producteurs, 
autorités administratives, coutumières et religieuses 
de Soaw. 

La patate douce
La patate douce, grâce à sa richesse en vitamines, 
minéraux et fibres essentielles est une source 
d’énergie pour les populations rurales. En plus 
de fournir une alimentation équilibrée, sa culture 
renforce la résilience des communautés face aux 
aléas climatiques et aux fluctuations des marchés.

Voandzou ou pois de terre, 
une culture dominée par les femmes 
au Burkina Faso
Le Voandzou est une légumineuse prisée pour sa 
richesse en protéines et en fer. Malgré ses nom-
breux avantages, cette culture reste sous-estimée 
au Burkina Faso. 

Facile à cultiver sur presque tous les types de sols 
à l’exception des bas-fonds, le voandzou est plébis-
cité par les femmes qui en assurent exclusivement 
la production sur de petites parcelles. Les hommes 
se font rares dans ce secteur, laissant ainsi la place 
à un véritable règne féminin. En plus d’être une 
culture peu exigeante, le voandzou est également 
très nutritif et plus rentable que d’autres cultures 
telles que le niébé, l’arachide ou le mil. Son prix 
sur le marché atteint 670 FCFA/kg,(environ 1 euro), 
faisant de lui une source de revenus importante 
pour les femmes rurales. 

Le Burkina Faso, pays principalement agricole, est confronté à une longue 
période de campagne sèche, aggravée par la pauvreté des sols et leur dégra-
dation continue. Les producteurs utilisent des moyens peu mécanisés. À travers 
son programme Agriculture, Res Publica accompagne les producteurs de sa zone 
d’intervention. Ces accompagnements sont orientés vers des coopératives féminines 
et masculines et se matérialisent par l’aide à la récupération des terres dégradées, 
le renforcement des capacités, la subvention des intrants agricoles, les appuis 
techniques, et les Activités Génératrices de Revenus (AGR).

L’intégration de nouvelles cultures dans les activités agricoles est une 
stratégie qui favorise la diversification alimentaire et renforce la sécurité 
alimentaire en milieu rural. En 2023, le Programme agropastoral de Res 
Publica au Burkina a pris une nouvelle dimension en introduisant la patate 
douce et le Voandzou dans ses activités, pour répondre à la demande 
croissante en alimentation saine et variée des habitants locaux. 

Foyers améliorés
Au Burkina Faso, le bois de chauffe demeure la 
principale source d’énergie. Afin de réduire sa 
consommation, Res Publica encourage la mise 
en place des foyers améliorés dans les familles. 
En 2023, l’association a formé trente femmes à la 
construction de foyers améliorés.

Amélioration de la productivité et de la 
commercialisation
Les projets d’amélioration de la productivité ont 
permis la distribution d’intrants aux producteurs, 
avec des rendements différents pour le niébé et le 
voandzou. Cinquante hommes ont bénéficié des 
intrants pour le niébé, avec un rendement de 900 
kg/ha. Cent femmes ont reçu des intrants pour 
le voandzou, avec un rendement de 700 kg/ha 
sur 25 ha.

Projets divers, renforcements de 
capacités
Le projet d’élevage de chèvres a été renouvelé 
en juillet 2023 avec 50 femmes. Chaque femme 
a reçu 3 chèvres pour augmenter ses sources de 
revenus. La diversification des activités génératrices 
de revenus a inclus la fabrication de savon, d’huile 
de neem, de soumbala et de beurre de karité. 
L’ouverture d’un atelier de transformation a permis 
le démarrage de nouvelles activités telles que la 
fabrication de produits à base de soja, de sésame 
et d’arachide. Par ailleurs, des formations ont été 
organisées au profit de 200 producteurs.

David Conombo
Responsable des activités agropastorales

47
tonnes 

de voandzou 
récoltées

700 kg/ha
de rendement

“  Développer la culture de la patate douce 
et du voandzou pour satisfaire la demande 

croissante en alimentation saine et variée .  ”

Activités agropastorales ↓

Pour promouvoir cette culture et renforcer l’au-
tonomie financière des femmes, l’association  
Res Publica a lancé un projet novateur visant à 
améliorer les compétences en production, transfor-
mation et commercialisation du voandzou. Grâce à 
cet accompagnement, 200 femmes des communes 
de Nanoro, Pella et Soaw ont bénéficié d’un kit 
de départ, comprenant 5 kg de semences amé-
liorées, 25 kg d’engrais NPK et des produits phy-
tosanitaires, ainsi que des formations techniques 
approfondies.

Les résultats ont été probants, avec une augmen-
tation de la superficie cultivée, des rendements 
(700 kg/ha) et une production totale de 47,5 tonnes 
de voandzou dans les communautés ciblées. 

Il est essentiel de soutenir et de valoriser la diver-
sification des cultures agropastorales qui offrent 
des opportunités de croissance économique et 
sociale pour les communautés rurales. Ces initia-
tives assurent un développement rural inclusif tout 
en préservant la biodiversité et en luttant contre 
l’insécurité alimentaire.

David Conombo
Responsable des activités agropastorales 
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Res Publica soutient la coopérative 
“Waog-Wend” qui excelle 
dans la culture des oignons

I mplantée au cœur de la commune rurale de 
Nanoro, la coopérative des productrices de 
niébé Waog-Wend a été fondée en 2019. L’ob-
jectif principal de Waog-Wend est d’améliorer 

les conditions de vie de ses membres sur les plans 
alimentaire et financier. Pour atteindre cet objectif, 
la coopérative s’est fixé des buts précis : restaurer 
les sols dégradés, produire du compost, augmen-
ter les rendements agricoles, accompagner ses 
membres dans le stockage et la commercialisation 
des récoltes, et renforcer la gouvernance interne.

La coopérative des femmes “Waog-Wend” bénéficie chaque année du soutien de 
Res Publica pour acquérir des semences de haute qualité et des intrants à des tarifs 
avantageux. De plus, elle reçoit une formation renforcée pour perfectionner ses 
compétences et restaurer les sols dégradés. Cette collaboration fructueuse assure 
le succès et la durabilité de ses activités agricoles, ainsi que l’amélioration de ses 
rendements et de la qualité de ses récoltes. 

2023, une année fructueuse 
avec une vente exceptionnelle 
de 7 tonnes d’oignons 
En se transformant en coopérative simplifiée, Waog-
Wend a connu des succès significatifs.

Du point de vue financier, bien que le nombre 
de membres de la coopérative soit passé de 36 
à 13, les fonds mobilisés ont considérablement 
augmenté, passant de 180 000 FCFA (275 €) à 
600 000 FCFA (915 €). En ce qui concerne la pro-
duction, l’utilisation judicieuse d’intrants a permis 
d’accroître les rendements et la qualité des récoltes, 
notamment celle d’oignons, attirant des commer-
çants de Ouagadougou jusqu’à Nanoro.

En ce qui concerne le volet commercial, l’accom-
pagnement de Res Publica a permis à la coopé-
rative de mettre en place une case de stockage 
d’oignons. Cette initiative permet de conserver les 
oignons pour les vendre à un moment plus favo-
rable, au lieu de le faire immédiatement après la 
récolte

L’année 2023 a été particulièrement fructueuse pour 
Waog-Wend, avec une exceptionnelle revente de 
7 tonnes d’oignons pour un montant de 3 000 000 
de FCFA (4 580 €). Ces ventes se poursuivent 
au-delà de la période de récolte, la coopérative 
participant avec succès aux foires agro-sylvo-pas-
torales organisées chaque année par Res Publica.

En matière de gouvernance, la coopérative a mis 
en avant la transparence et l’engagement des 
membres pour renforcer la cohésion et l’efficacité 
de l’organisation. La réduction de l’effectif, com-
binée à une plus grande implication des produc-
trices, a permis une gestion plus transparente des 
ressources financières et une appropriation des 
bonnes pratiques agricoles. 

David Conombo
Responsable des activités agropastorales

13
membres

7
tonnes d’oignons 

récoltées

4 580 €
de chiffres 
d’affaires

“  Le soutien apporté par Res Publica a permis 
à la coopérative des femmes “Waog Wend” de 

booster sa productivité, améliorer la qualité de ses 
produits et augmenter sa rentabilité.  ”

Un nouvel atelier de transformation 
de produits agricoles

E n 2022, à Nanoro, près des bureaux de 
Res Publica, une construction dédiée 
aux activités génératrices de revenus a 
été réalisée. Ce bâtiment construit sur 

600 m2 comprend une grande salle de réunion 
pouvant accueillir environ une centaine de per-
sonnes, un espace de stockage, un laboratoire et 
une résidence pour le gardien. Depuis janvier 2024, 
un château d’eau alimente l’atelier en eau jusqu’aux 
postes de travail, garantissant des conditions de 
travail et d’hygiène optimales.

Cette construction financée par l’association Res 
Publica est pensée et réalisée dans le but d’appor-
ter un soutien concret aux différentes coopératives 
féminines de sa zone d’intervention. L’objectif prin-
cipal est d’offrir un espace adapté et fonctionnel 
où ces femmes pourront développer leurs activités 
économiques, accéder à des ressources et des 
formations utiles, et bénéficier d’un environnement 
propice à leur épanouissement professionnel. L’ini-
tiative vise à renforcer l’autonomie financière des 
femmes rurales, en leur offrant des opportunités 
concrètes de développement économique et social.

Progressivement, les femmes se sont approprié cet 
espace de transformation mis à leur disposition. 
Pour démarrer, Res Publica a financé un équipe-
ment de base comprenant bassines, casseroles, 
balances, tamis, plateaux, ainsi qu’un four et des 
plaques de cuisson. Cet équipement sera complété 
au fil des ans en fonction des besoins.

En 2022, à Nanoro, près des bureaux de Res Publica, une construction 
dédiée aux activités génératrices de revenus a été réalisée. Ce bâtiment 
construit sur 600 m2 comprend une grande salle de réunion pouvant 
accueillir environ une centaine de personnes, un espace de stockage, 
un laboratoire et une résidence pour le gardien. Depuis janvier 2024, 
un château d’eau alimente l’atelier en eau jusqu’aux postes de travail, 
garantissant des conditions de travail et d’hygiène optimales.

600 m2
d’espace équipé 

et fonctionnel

200
femmes 

accompagnées 

“  Le nouveau bâtiment dédié aux 
activités génératrices de revenus comprend 

une salle de réunion, un espace de stockage 
et un laboratoire.  ”

Activités génératrices de revenus ↓

Des modules de formations pour une 
utilisation optimale de l’atelier
Pour les premières expérimentations, la respon-
sable des activités génératrices de revenus chez 
Res Publica, a suivi deux modules de formation : 
l’un portant sur l’étuvage du riz et l’autre sur la fabri-
cation de biscuits et gâteaux à base de sésame et 
d’arachide. Quelques femmes, sélectionnées parmi 
des groupements, ont également pu bénéficier de 
ces formations.

Une organisation se met en place pour 
optimiser l’utilisation des locaux
Un groupement a déjà investi les lieux pour transfor-
mer des produits à base de soja tels que yaourts, 
lait, tofu et gâteaux. Un autre groupe se consacre 
à la fabrication de biscuits au sésame et à base 
d’arachides. La commercialisation de ces produits 
se développe sur les marchés locaux où ils ren-
contrent un franc succès. 

L’équipe AGR envisage déjà l’extension de sa 
gamme de produits et étudie l’investissement dans 
de nouveaux matériels pour accroître la capacité de 
production et répondre aux demandes croissantes 
du marché local.

Amélie Nignan,
Responsable des activités génératrices  
de revenus - Res Publica
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Programme de dotation en chèvres : 
un moteur d’autonomie financière 
pour les femmes rurales

À Pella, Bibata Ouedraogo, membre du 
premier contingent, partage l’évolution 
de son élevage. 
En 2019, elle a reçu de Res Publica 3 chèvres. 
Elle a vu son troupeau se développer de façon 
impressionnante au cours des deux années sui-
vantes, passant de quelques têtes à un total de 
46 en 2021. Conformément à l’accord établi, elle 
restitue 2 chèvres à Res Publica pour soutenir 
d’autres femmes dans leur activité d’élevage. Elle 
se retrouve alors avec 44 bêtes. Malheureusement, 
la situation a pris un tour dramatique avec le vol de 
9 mâles de son troupeau. Ce vol a non seulement 
causé une perte financière considérable, mais a 
également perturbé l’équilibre de son élevage. Les 
conséquences ont été graves, obligeant à prendre 
des mesures immédiates pour rétablir la situation 
et garantir la continuité de son élevage de chèvres.

Après quatre ans d’investissement, le programme de dotation en chèvres lancé par 
Res Publica a apporté un soutien essentiel aux femmes vivant en milieu rural en leur 
fournissant des chèvres. Cette initiative a offert aux bénéficiaires la possibilité de per-
fectionner leurs compétences en élevage caprin et de générer des revenus stables. 
L’objectif principal de l’association à travers ce projet est de favoriser l’autonomie 
financière de ces femmes en renforçant leur expertise en gestion d’exploitations 
agricoles. Commencée en juillet 2019, la remise de chèvres à 50 femmes provenant 
de 8 coopératives a conclu avec succès sa quatrième année. Deux acteurs clés de 
cette mission ont été interrogés pour partager leur expérience.

De trois chèvres à 75 chèvres !
En 2022, elle vend 14 mâles sur les 35 restants 
à 15 000 FCFA/pièce (23 €). En 2023, il lui reste 
21 chèvres et 5 chevrettes. Elle offre 2 chèvres 
à son mari malade pour ses médicaments, puis 
en vend 7 pour financer la scolarité d’un enfant. 
En 2024, elle compte 17 têtes, dont 8 femelles et 
9 chevreaux, comprenant 4 mâles et 5 chevrettes 
(les mâles seront vendus à 7 mois).

Bibata assure elle-même les soins vétérinaires sur 
les conseils du vétérinaire de Pella. Pour l’alimen-
tation, en saison sèche, ses chèvres bénéficient 
d’un supplément alimentaire à base de son, de 
foin et de sel, tandis qu’en saison d’hivernage, elles 
sont attachées dans un enclos herbeux et clôturé 
pour éviter les voleurs. Le fumier des animaux lui 
permet d’amender son champ et d’optimiser ses 
rendements.

Bibata a su gérer efficacement sa petite exploitation 
de chèvres, en tirant profit de chaque animal.

Au total, les trois chèvres de départ ont généré 
75  animaux. Bibata, pleine d’énergie et d’ambition, 
envisage désormais de déménager pour mieux 
développer son élevage. Sa décision de fournir 
des soins vétérinaires elle-même a contribué à la 
bonne santé de son troupeau.

Propos recueillis par Anne-Marie Berger
Bénévole chargée des activités  
agropastorales - Res Publica

3
chèvres octroyées

75
chèvres générées

“  Bibata a su gérer efficacement 
sa petite exploitation de chèvres : 3 chèvres 

de départ ont généré 75 animaux.  ”

“  Res Publica couvre mes 
frais de déplacement pour le suivi 

vétérinaire des animaux.  ”

Activités génératrices de revenus ↓

Programme de dotation en chèvres : 
rencontre avec  
le vétérinaire responsable 
de la santé des animaux

D epuis 2020, je suis vétérinaire dans la 
région de Nanoro, où je me rends une 
fois par mois dans chacun des 8 vil-
lages soutenus, en plus des visites en 

cas de situations d’urgence. Je supervise tout ce 
qui se passe en mon absence : les mises-bas, les 
décès, les vols et les disparitions. 

En plus de mes visites régulières, je fournis des 
conseils en alimentation, en santé et en reproduc-
tion des chèvres. Je recommande notamment la 
vente des mâles à l’âge de 7 mois et leur rempla-
cement par des femelles.

Un appui et des conseils en alimentation
Les chèvres trouvent leur nourriture librement dans 
les environs des cours, mais sont attachées ou 
mises en pâturage en grand troupeau pendant la 
saison des pluies. Elles sont également nourries 
avec du son de mil et des résidus de récoltes, et 
certaines femmes produisent du foin pour combler 
les besoins pendant la saison sèche, ce qui a un 
impact positif sur la santé des animaux.

Pour illustrer l’impact de mon travail, voici deux 
exemples concrets de bénéficiaires : Madame 
Seogo Koudpoko a perdu un chevreau parmi ses 
trois chèvres de départ, mais depuis, une des 
chèvres a mis bas une femelle, lui donnant une 
population actuelle de 3 chèvres plus une gestante, 
toutes en bonne santé. Madame Marie Ouedraogo, 
quant à elle, a eu 4 chevreaux issus de ses 3 
chèvres initiales, dont seulement un mâle. Aucun 
problème de santé n’est à signaler.

Le vétérinaire Barsé Compaoré, avec quatre ans d’expérience, joue un rôle 
crucial pour la santé des chèvres. Il fait des visites régulières pour véri-
fier le bien-être des animaux et donne des conseils de nutrition et de 
reproduction aux éleveuses. Son expertise aide à améliorer la santé et la 
productivité des troupeaux. Lors de notre rencontre au cours d’une visite 
de routine, il a partagé son savoir-faire et son expérience :

Après 2 années, chaque femme 
peut espérer avoir une vingtaine 
de chèvres grâce à une gestion 
adéquate des troupeaux
En seulement deux ans, chaque femme peut voir 
sa population de chèvres atteindre une vingtaine 
d’individus. Les propriétaires prennent en charge les 
soins vétérinaires, à l’exception des soins initiaux 
financés par l’association Res Publica à hauteur 
150 000 FCFA (230 €). Mes frais de déplacement 
pour le suivi vétérinaire des animaux sont pris en 
charge par l’association à hauteur de 40 000 FCFA/
mois (60€).

Propos recueillis par Anne-Marie Berger
Bénévole chargée des activités  
agropastorales - Res Publica

8 
villages

150 
femmes 

bénéficiaires

450
 chèvres 

octroyées 
au total

«

»
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↓ Boursiers Res Publica : Que sont-ils devenus?

“  Le docteur Traoré veut aider 
Res Publica avec ses compétences en santé 

et nutrition pour remercier l’organisation 
de son soutien pendant sa formation.  ”

Portrait du docteur Blandine Traoré
Cardiologue au Burkina Faso

Rencontre avec Res Publica
C’est à ce moment-là qu’elle s’est tournée vers Res 
Publica, reconnue pour son engagement en faveur 
de l’éducation et de la formation continue. Grâce 
au soutien de l’association, le docteur Traoré a pu 
entreprendre sa spécialisation en cardiologie à l’uni-
versité de Ouagadougou, de 2015 à 2018. Forte 
de cette expérience, elle a obtenu son Diplôme 
d’Études Spécialisées en 2019, avant d’être affec-
tée dans un centre hospitalier régional où elle a 
exercé pendant quatre ans. 

Mon travail actuel 
Je suis spécialiste des Produits Forestiers Non 
Ligneux (PFNL) chez AUXFIN Burkina, œuvrant 
pour l’inclusion financière et sociale. Ma mission 
est de contribuer à la conception de l’application 
“PFNLCoach”, une plateforme qui vise à améliorer 
le bien-être des communautés rurales en digitalisant 
les bonnes pratiques de production et de commer-
cialisation des PFNL. Je mets en place des straté-
gies innovantes pour favoriser le développement 
des populations rurales en valorisant les ressources 
naturelles et les savoir-faire locaux.

Mon parcours scolaire et mon 
engagement pour le développement 
local.
J’ai un Master II en utilisation efficace des res-
sources et protection des plantes de l’Université 
Agricole de Pékin en 2022, une licence en Gestion 
de Risques Phytosanitaires de l’Université Joseph 
Ki-Zerbo en 2017, et un diplôme de Technicien 
Supérieur en Agriculture du CAP Matourkou en 
2012. Je me spécialise dans la gestion des res-
sources et la protection des plantes.

Dans ma commune de Garango, j’organise des acti-
vités pour le développement local, notamment des 
groupes d’épargne et de crédit pour les femmes, 
des ciné-débats et des formations sur des sujets 
variés. Je sensibilise les femmes sur leurs droits, 
les mariages précoces et les moyens pour devenir 
autonomes. Je guide également les jeunes dans 
leur orientation académique et leurs stages, dans 
le but de les aider à trouver leur voie.

Le docteur Blandine Traoré est une médecin cardiologue 
au Burkina Faso, dont le parcours académique et profession-
nel est remarquable. Après avoir obtenu son doctorat d’État en 
médecine à l’université de Ouagadougou en 2012, elle a mani-
festé le désir de se spécialiser davantage dans le domaine 
de la cardiologie. Le choix du docteur Traoré de s’orienter 
vers cette spécialité stratégique a été motivé par sa volonté 
de contribuer à l’amélioration de la prise en charge des patho-
logies cardiovasculaires au Burkina Faso.

Des études pour améliorer 
la prise en charge des pathologies 
cardiovasculaires
Depuis 2023, en parallèle de sa pratique en tant 
que médecin cardiologue, le docteur Traoré s’est 
également inscrite à un Diplôme d’Études Spécia-
lisées en Endocrinologie Maladies Métaboliques et 
Nutrition. Son objectif est clair : améliorer la prise 
en charge des pathologies cardiovasculaires en 
lien avec les maladies endocriniennes et métabo-
liques, notamment le diabète, tout en contribuant 
activement à la prévention des Maladies Non Trans-
missibles (MNT) qui représentent un enjeu majeur 
pour la communauté locale.

Reconnaissante envers Res Publica pour son sou-
tien durant sa formation en cardiologie, le docteur 
Traoré exprime sa volonté de s’engager à son tour 
en participant aux projets de Res Publica, notam-
ment dans les domaines de la santé et de la nutri-
tion. Son parcours exemplaire et son engagement 
en font une professionnelle de la santé dévouée 
et soucieuse de faire une réelle différence dans 
sa communauté.

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets – Res Publica

Partage d’opportunités et coaching des 
jeunes dans le choix des filières 
En 2023, j’ai accompagné trois étudiants bénéfi-
ciant de bourses internationales pour les aider à 
choisir leur filière. Aujourd’hui, ils suivent un mas-
ter à l’université agricole de Chine. Je continue à 
soutenir les élèves déplacés internes pour qu’ils 
s’intègrent et réussissent dans leur parcours sco-
laire, en leur fournissant un soutien moral, financier 
et logistique.

Création d’une ferme moderne et d’une 
école de formation innovante dans le 
domaine agricole 
En termes de perspectives, je souhaite obtenir un 
doctorat en agronomie et créer une association 
pour promouvoir le monde rural et l’autonomisation 
des femmes et des jeunes filles. Mon projet inclut 
une ferme moderne avec technologies innovantes 
et une école de formation en agriculture pour former 
les futurs agriculteurs aux enjeux contemporains 
du secteur.

Mon histoire avec Res Publica
Res Publica a été un véritable pilier dans mon par-
cours académique et professionnel. Pendant mes 
études au cycle de technicien supérieur d’agricul-
ture de 2010-2012 au CAP de Matourkou, l’asso-
ciation a pris en charge entièrement les frais de sco-
larité et m’a offert une aide alimentaire essentielle. 
Je vous suis profondément reconnaissant pour ce 
soutien inestimable à cette période clé de ma vie.

Emma Aïssata Traoré
Chargée de projets – Res Publica

Chaque année, Res Publica met en avant les réussites de ses anciens 
boursiers pour inspirer les jeunes. Ces témoignages valorisent l’éducation 
et montrent que la réussite est possible avec détermination et courage. 

Boursiers Res Publica : Que sont-ils devenus? ↓

Portrait de ZIGANI Saturnin 
Technicien supérieur en agriculture

Saturnin Zigani est un pur produit de l’école professionnelle de Matourkou. Ancien 
boursier de Res Publica, Saturnin a à son actif, plus de douze années d’expériences 
dans le domaine du développement rural. Il contribue notamment à la digitalisation 
des bonnes pratiques pour la production, la transformation et la commercialisation 
des Produits Forestiers Non Ligneux (PFNL) au profit des communautés rurales.

*Les Produits Forestiers Non Ligneux (PFNL), 
sont des produits collectés en forêt sans qu’il ne 
soit nécessaire d’abattre des arbres. Toutes les 
ressources végétales et animales autres que le bois.

“  En termes de perspectives, je souhaite 
obtenir un doctorat en agronomie et créer une 

association pour promouvoir le monde rural 
et l’autonomisation des femmes et des jeunes 

filles.  ”
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↓ En France

Cuivres en Dombes et Res Publica, 
L’humain au cœur 

Res Publica / Le Gref: 
une collaboration au service 
de l’éducation préscolaire au Togo

R econnue d’intérêt général depuis 2012, 
Cuivres en Dombes jouit d’une influence 
rayonnante sur le territoire de la Dombes 
et de ses alentours, avec pour mission 

principale le développement et la diffusion de la 
médiation culturelle et des pratiques artistiques 
dans cette région. Pour garantir une équité d’ac-
cès à la culture pour tous, l’association s’appuie 
sur deux piliers essentiels, encouragés par Res 
Publica : le festival, alliant musique et patrimoine, 
et les saisons d’inclusion culturelle, visant à offrir 
une culture de proximité aux publics éloignés de 
l’offre culturelle traditionnelle.

2023, l’association consolide 
ses projets
En 2023, Res Publica a apporté un soutien total 
aux projets de l’association, notamment en contri-
buant à la 27ème édition du festival Cuivres en 
Dombes, confirmant ainsi la dynamique positive ini-
tiée depuis plusieurs années. Malgré des conditions 
météorologiques capricieuses, le public a répondu 
présent. L’inclusion culturelle, au cœur du projet 
associatif, s’est concrétisée à travers des actions 
menées dans 51 établissements sanitaires et médi-
co-sociaux, bénéficiant à plus de 1000 enfants hos-
pitalisés, 108 jeunes et 2400 personnes âgées 
dépendantes. 

E n effet, le village se trouvait dans une 
situation préoccupante, ne disposant 
ni d’école, ni d’électricité, ni d’un point 
d’eau potable, et n’étant relié à aucun 

réseau routier praticable. Face à ce constat, le 
chef de village a exprimé le souhait que tous les 
enfants du village puissent bénéficier d’une éduca-
tion formelle incluant l’apprentissage de la langue 
française, dans le but de favoriser leur insertion 
professionnelle future. Cette requête rejoignait 
l’une des priorités du gouvernement pour l’année 
2025, visant à étendre la couverture préscolaire et 
à améliorer la qualité des services éducatifs offerts 
aux populations rurales, particulièrement les plus 
vulnérables.

Des femmes agricultrices formées à la 
pédagogie de l’école maternelle
Pour répondre à ce besoin urgent, une collaboration 
a été établie entre Perle du Monde et le GREF. Une 
convention de partenariat a permis de répartir les 
responsabilités : Perle du Monde se chargeait de 
la construction des écoles. Le GREF assurait les 
formations nécessaires. Le GREF s’est chargé de 
former huit femmes agricultrices volontaires à la 
pédagogie de l’école maternelle pour les enfants 
âgés de 3 à 5 ans, lors des sessions de forma-
tion tenues en novembre 2021 et mai 2022, après 
la période de restrictions liée à la pandémie de 
COVID-19.

En octobre 2022, l’école a enfin vu le jour. Le 
menuisier local a fabriqué le mobilier scolaire, 
comprenant tables, bureaux, chaises et jeux, per-
mettant ainsi l’ouverture de l’établissement et l’ac-
cueil enthousiaste des enfants. Le GREF continuera 
d’assurer le suivi de l’école jusqu’en 2024.

Huit femmes, des chèvres pour une 
école maternelle communautaire
Actuellement, les mères éducatrices sont rémuné-
rées par le GREF, grâce à une subvention octroyée 
par la fondation Air Liquide, jusqu’en octobre 2024. 
Afin d’assurer la viabilité financière à long terme de 
l’école, la mise en place d’Activités Génératrices de 
Revenus (AGR) a été initiée à l’attention des huit 
femmes agricultrices. Le chef du village a géné-
reusement offert un hectare de terrain pour lancer 
l’élevage de chèvres, qui contribuera à soutenir 
l’école sur le plan financier. Grâce à la générosité 
de Res Publica, le cheptel va augmenter, (lors de 
la prochaine mission) et l’école pourra fonctionner 
de manière autonome.

L’équipe du Gref : 
Liliane Deloche, Marie Annick Petit,  
Jean-Louis Piollet

Res Publica, en tant que mécène principal de l’Académie 
de Cuivres en Dombes, apporte un soutien indéfectible aux 
actions de l’association dombiste depuis maintenant 9 ans. En 2019, lors de notre découverte du village reculé 

d’Agotimé Xénonue, situé à 150 kilomètres de Lomé, 
au bout d’une piste chaotique de 16 kilomètres, 
nous avons constaté qu’il n’y avait absolument 
aucune infrastructure en place. 

En 2024, l’association continue 
de se développer davantage
En 2024, le festival a proposé 25 concerts, dont 
20 étaient gratuits, et 5 soirées dans des lieux his-
toriques. Les artistes régionaux, nationaux et inter-
nationaux ont attiré un public varié avec des styles 
musicaux tels que le jazz, le classique, le funk, la 
chanson et les musiques du monde. Le festival met 
en valeur le terroir et renforce les liens entre artistes 
professionnels et amateurs. Quant aux saisons d’in-
clusion culturelle, 4 grands projets ont été étendus 
avec l’ajout de nouveaux sites dans l’Ain, totalisant 
61 établissements partenaires. En 2024, 37 artistes 
ont animé 139 semaines d’ateliers artistiques pour 
plus de 4000 personnes de tous âges et situa-
tions, aboutissant à diverses créations artistiques 
et publications.

Et en 2025 ?
Un nouveau projet est en réflexion pour élargir la 
mission d’accès à la culture pour tous : les “hors-sai-
sons”, proposeront 18 nouveaux événements sur 
le territoire de la Communauté de Communes de 
la Dombes entre septembre 2024 et avril 2025. 
Spectacles, soirées découvertes, ateliers ouverts 
au public autour de la musique, de la danse et du 
théâtre seront au rendez-vous, avec une soirée de 
lancement et la publication de la programmation 
prévues pour le 12 septembre 2024.

Camille Marchallot
Directrice Artistique - Festival Cuivres 
en Dombes

400
habitants

25
 enfants en 
classes de 
maternelle

“  Depuis 2012, Cuivres 
en Dombes promeut les pratiques 
artistiques dans la région 
de Dombes. L’association organise 
un festival de musique et de 
patrimoine ainsi que des saisons 
d’inclusion culturelle pour rendre 
la culture accessible à tous.  ”

“  Grâce à Res Publica, le cheptel 
va augmenter, (lors de la prochaine 

mission) et l’école pourra fonctionner 
de manière autonome.  ”

Dans le monde ↓
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↓ Finances Budget par secteurs d’activités au Burkina Faso ↓

2021 % 2022 % 2023 %

Burkina Faso 2 011 917 € 83 % 1 816 148 87 % 2 204 224 € 90 %

Éducation 1 615 185 € 80 % 1 419 385 € 78 % 1 812 654 € 82 %

Agriculture/environnement 112 167 € 6 % 69 923 € 4 % 62 132 € 3 %

Santé 107 424 € 5 % 106 673 € 6 % 45 707 € 2 %

Culture & Gouvernance 0 % 61 732 € 3 % 124 952 € 6 %

Forage 90 637 € 5 % 55 965 € 3 % 59 476 € 3 %

Appui aux partenaires 86 503 € 4 % 102 469 € 6 % 99 304 € 5 %

France et autres pays 134 489 € 6 % 62 779 € 3 % 20 586 € 1 %

Migrations en questions 66 573 €

African crisis group & Gouvernance 6 488 € 4 509 €

Cuivres en Dombes 20 900 € 18 359 € 19 037 €

Biélorussie 1 589 €

Liban 2 400 €

Les Subsistances 15 000 €

Divers projets 40 528 € 20 921 € 1 549 €

Frais de fontionnement 248 396 € 10 % 189 362 € 9 % 197 767 € 8 %

Dotation aux amortissements 27 280 € 1 % 30 563 € 1 % 40 239 € 2 %

Total 2 422 081 € 2 098 851 € 2 462 817 €

Au global

TOTAL

2 204 224 € 
Réalisations

876 624€ 
Accompagnements

1 327 600€  

62 132 € 140 561 €83 695 €47 706 €59 476 €

En détail

Agriculture 
et environnement

Culture/
Gouvernance

Appuie aux 
partenaires

Éducation Forage Santé

Réalisations 

28 219 €

Réalisations 

783 288 €

Réalisations 

5 641 €

Accompagnements 

40 065 €

Accompagnements 

1 029 366 €

1 200 000 €

1 000 000 €

0

Total : 1 812 654 €

Accompagnements 

33 913 €

Réalisations
Accompagnements 

Accompagnements 

800 000 €

600 000 €

400 000 €

2 00 000 €
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↓ Res Publica dans les médias Nos partenaires ↓
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